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sorbé par le souvenir de ses montagnes et de ses ment la brise vite s'il ne la tue pas du coup. EtPRIX 0[ 1'HONORAB[ M. M[RCI[H grands lacs; l'Tirlandais dépose ses économies li- ne lui parlez pas du divorce, qui ne saut-ait en-
baq, à la banque du Ilonie -Rule ; seul, le Franco- trer dans nos moeurs: la preuve, c'est que, bien
Canadien, tout en conservant un autel au foni de que la majorité soit protestante au Canada et que

ARIL CUON son coeur pour- le culte de sa mè:-e-patr-ie, a rompu le divorce soit légalisé, il s'en pr&ente à peine
AIRICL COJIINNEtous les vieux liens de f.tmille et ne parle jamais deux ou'trois cas sérieux par année en moyenne,

de retournr en F.ance. Il e.t entre tous; le pré- ce qu~i n'est pas à comparer avec la statistique
A MADAME MERICIER cursFeur, de la miii <alité canadienne. 1 des coups de canif des pays protestants en gé-

~IA<NE-Digue, épouse de l'un des plu ma«« ),e, M-îs il y en a unt autre encore plus puissant néi-al.
çCt'94uaieusi de notre éo'e p-'rnttz mil de vons Ofbir que lui. Dans notre ftourmiliè.-e co mple il Do quel sentinictnt d'inexprimable pitié ne vous
e.ette' P'tite tiiqu.,ttp sits p'étention, qu-- j'ai eh'frché à mou - est un é'ément q-il travaille plus ff ,cment, à sentez-vous pa.s envahi à la vue de tout être qui

,slr l&e, trait,< de la feminue canadien-ie tell,-- ile i'a<ulw à ni' son insu p)eut-êtr-eec-mmne les doux bébéi égp-. souffre sans espir de la victime marué du
la lepr spuiter dans m-t mè~re, dans- vi sSeur, <auAmlipose,ti' ,laouinduepî miue

lI:ttt nia fille. t ,,ýà asluind problème. C'egt la femme, sceau fatal de la- destruction, que ce soit une
!Agr'é-z, m-udauie, l'-xpr-ýssion (le mou profond re-spect. relé 'uée ,oii- le toit domestiquie, d'où elle ne sort jeuine fille phtisique que chaque jour- éloigne de

10ucBa:ur qu'à de certaines heu,-es et par exoep'ior. St mis-, la vie, un soldat qui marche au feu, ou même un
Quulue~ 1 pt~ 185.sion la r'etient au logis pendant que le travail criminel qu'on traîine à l'échafaud!1 La vie de la

appelle ihomme au dehors. La communauté de femme est pleine de ces moments d'angoisse su-
LA FEMME CANADIENNE htngue et de religion n'exist tnt pas ioi, le seul pi-éme. Pour donner la vie, elle btrave la mort

- '~ROOTEsentiment q1îî puisse nous réunir tous, c'e-t l'a-'avec autant d'inti-épidité que le plus courageux
lMOE 'un11 d S "emie'S ét-ivailIS duî mou i- de îîot -e commune patr-ie, et la patt-ie co n-, des hommes, et je n'avance r-ien de trop en disant

mnonde, raconte que Pa-nmitichii.,, roi mmnce air f ,veî,w royaume dc 1lu femme. Elle y que sous ce r-appor-t la Canadienne a des états de
d ''Egypte, imagiita un mo3en tu-èý ingé- i-este seule avec se-; enfants, copie d'elle-mêéme ; Fei-vice exceptionnels qui lui mériteraient d'être

.zàý nieux de mettr-e fin à une vieille contto- c'le y fait la pr-emière 6îlue.:Uion - la plus du- citée à 1 ordi-e du jour plus souvent que le com-
Sve-se entr-e ses sujets et les Phu-ygicii., -able - des nouvelles géné ations. Tout entière' mutn des mortelles.

Ildi, les uns et les atres, se dispu'aient l'honneur à ses tirobles devoits d'épouse et do mèt-e, elle su. Non, il n'y a pas de mots danE la langaie pour
d'ivoit- ë é les pr-emiers lhabitants do laite-î-e Il bit de plus p) ë que l'ho.mme l'influence asýsimi-ý rendr-e fidfflemmnt la qualité maîtresse et distine-

,i nemer- deux enfants no-ive.tui-n& éj) a-.ltt-ice de îîo)ti-e gr-ande et vivifiantenatuî-e eCna-' tive de la femme canadienne, esclave du devoir-
men dmn~de l .3 esi>oîées.; sous la gai-de d un dienute. Rien, autour- d'elle, n'excite sou) àne aux jusqu'à l'héroïtme.

pâ' e qu, avait défen- e abýso1tic de jamais p--onnî-essent imuents pattriotiqueŽs; qu'elle porte un nom iJ 'ai connu une jeune fil le fiOle, une belle blonde,
ter ute parole devant eux, et qui devait el fi-ançîLs ou atnglais, sont devoir- est d'adapter les élégainte, faite pour la vie facile des villes; cour-

tnent leur- porter tous les jour.; un pe:t de no)u;rri- tr-aditions ou les coutumes de sa r-ace aux condi-1 ti-ée par un joli garçon sans ressour-esÎ, elle l'é-
tui e et rapporte,- fidèlement au r-oi les p--emie:-s tini c; li maléiiquces de la l:titu le sous laquiel1e pouse et bientô, en ver-tu dc la r-ègle inflexible :
mOn,'5 3 llabes quli tomberaient de letursl-e. elle doit p.i--sei- sa v-e. Toutes ces industi-icuses'qui presti ma:-i pr-end pays, compliquée duprimo

(elc-ieavait duré deux annéez, l:suu rnéit.géi-e.s, quelle que soit lcur originie, subissent 'vit-ere, il faut aIle.- s'enfoncer dans la forêt ; elleJou, l 1â-te)en fiiant sa visite aulx deux petits do c ici les memesinfluence.,,paîtqgent les mêmnes obéit sans mut-mu-el-, dissimulant sous un sourir-e
1alfuAt tout étonné d'enteniie 1 un e! l'tutie soucis, le.i mêm-ýs devo)irs, ép-:-ouvent le2s me nes hé -oïliie ses angaisses intéî-ieùî-es, et aujourd'hui,
nri-l.-d'unse Voix plaintive les même> syllabes: besoinrs, acèent lit même mai-ch indise, appr-êtent -pè ulu 3ane esprto, u e

Ré lios L- roi, iîtstî-uil de l'incident, tincte:- s nênes aliments, cousent de leur-s mains les ciarès queaslqusannemmdesratin,-ûqi mise
cherPaPsessavntsl'éymoogi dece mot it- mé n' vê1tements appr-opriés a climat. Il y abrisée pal- les privations, les ennuis et le tr-avail,,coinnu faux Eryptiens, et l'on ne tar-da pis à pari-é de situation, et par- suite unité de se.iti- habitant une modeste cabane dans les prairies du

douv-uque, dans l'idiôtne populai!-e des Phry- ment Voilà pouu-qioi, lorsqu'il n'y -- encor-e auNord-Ouest, la brillante mondaine de jadis? Voilà
ttx naïf, ks sgnftd pain. C'est auj-i que C:iada qune des Fý ançis, des Anglais, des 1 i-Ian- une b;-ave petite Canadienne, et c'est un cas tout11,U' nafîbé é-) au sortir du ber-ceau, r-é o dai -) de. ýE--o-sai-, q-iel-ques Mennonites, voit-e or-dinaire.

luirent à leurî-intsu un p) oblè-ne -su -lequel s'étaient mê me d es B 1Ige(,s e t d es A11eina n 1, ave 1,q le, qes J'ai connu une femme, mariéeà un îaalleui-eux(-ass&i-1 jusque là les plusý foi-tes têtes du temps,. Croftrs en per-,pective, on peut déjà dut-e qu'il y a1 ivi-ogne qu'on lui r-apportait périodiquement
la moi-ale de cette légende, c'est q1ue la natu e. des Canadiennies. chaque semaine be tialement couché au ft>nd

ditséà elle-mêiný%, tr-anche bien de:s noeuds got-- Bit ramnenant ainsi à un type unique no; mè.-es, d'ne chari-ette, dans l'état le plus hideux. Ce
diens en apparee inexti-ic.gb!es. No us en avonsý nos épouses et nos filles4, j'eîàttep:-enid- la tâ-he do, que cette femme dut souffr-ir, Dieu seul le sait,

uti exemple sous les yeux. Nos hommes d'l'îat le défintir, d'en fatit-e l'an:tlyse. d'en deýssinci au car jamais peusonne ne sutrptrit un muî-muîe ii
lt*-Ivvilllent dQpîîii-3 .!-gtemps- à la céatioti d'u-ue moins les gi-autidesi ligieS;. Liip:-emiè -e chose quti une plainte sur seis lèvr'es. Ses foi-ces se décu-
"titilité atrtificielle au Cztnaida. Voi'à pltus de nme fi-appe, C'est quoe les condtliions de l'exititîc jaient alor?3, elle pi-enait tendrement dans ses

sIeix iècesque deux g asies t-aces rivales aip- nie saut-aient êtt-e, dans un pays com-ne le nô ue bt-as son ignoble m,'ii et le pot-tait dans soit lit
lior'tent sut' not!e coin d'Arnéi-iqiie heu -s tr-aits où il y au -ait, place pout-deux cents millions d'h-a- par- une pot-te dét-obée pour épar-gner une douleut-di-tintif. leur-s moeu s, leuis tuaditionis leursb bitants et où il n'y eni a quo cinq niilion,, ce et un scandile à ses enfants, elle passait des tnuits
"litudes, leurs cultes diver-s, etc ogfi:ion q'elles so-nt dans les sociétés cinju unte fois à son chevet, le réonfortait à force de soinetd

emttn'a cependant pas encor-e authevé d'user- plus denses de l'Eturope. Li irigueur, de nos sa*- tendrte.-se, et se sentait toute fière de pat-altt-e à
lesý angles et les anf-actuosités. L'îtigî-enage e-t sort-, lesg-,-andesdi-3tanceï à p-cou-ii-, lei longues son bi-as quand il pouvait se tenir debout. Jamais,to>ujout-s iml>a faîC; à chaque tourt-de roue se ct etuelleos sépat-ations, la dispoe-sbn des familles, du v ivant de cette femme, on ne connut son mar-
PrOdui-ent des gtiiîceme:itts et des entî-eeh-oque- la nécessité d'imp-ovi--eî- sans cesse, de se ci-éeî- tyt-e, et cepend-ant, elle est morte d'une maladie
fllns qui menacent de déti-aquet- la machine des moyens de subsistance, l'isol -Lont par petits du ocoeu i-, c'est-à dit-e de peine. C'était enuoi-e une
en'iè e.iFntt-e nous, on connaît bien la vé,-itable gu-oupes, tout cela doit exer-cer- une influence par- Cana1ienne.1Isol de cet it-u(-cès : l'intdépendatnce politique ticulié e sut- les cat-actèt-es, cultivetr et mû - pré- La Canadienne est de ces natur-es foi-tes qui
seule au ait pu for'mer- ici un 'Peuple distinct, cocement les faculté i du c ieuî et de l'espr-it : la r-estent fi lèles juiqu'à la mort et dont l'advce-sité
'comme nos gi-nids voitins de la République p:-emièt-e con -équeonce d'une pat-eille situation r-etrempe le coeur, de celles dont le noble exemple
-Autfu-eire mais il put-ai. que l'indépendance e.3t doit ê,-e de dévelopjxw -ut) espi-it de sacrifice et est le plus beau plaidoyer- en faveur- de la ver-tud'futdéfendu auqutel noas ne devons pas d'ingéniosité donît lesEuropé.nsi, vivant à l'étr-oit, de la femmne, capital malheui-eus3ment foi-»tdé-Mê1me songet-. rie peuvent se fait-e une idée juste à moins de précié de nos joui-s; pour elle, l'amour est moins
le r- que voit-oit ? Ces m-mes hommes qui, à goûter p-ar, eux mêm.as à notre i-aie existenc.S une passion qu'unî devoir- sublime et fatal. Colui
le entenîdre, sont les p otagonistes de la fusion cette épr-euve est décisive poui- l'homme, combien auquil elle a lié sa vie fût-il le l)lu-s gr-and crimi-

,natio>nale, passenit leut- temps à se pirovoquet- mu- l'est-elle pour la femme, cet êti-e délicat et fî-le ? nel, elle ne'cesset-a pas de Laimoi-, ticeeulera
tuellemnentsu la place publique où les appellent Aussi la Canadienne se distingue-t-elle entr-e pas devant l'implacable solidarité qui, on îivant.
leut-s devoirs dé .Oit les r-etr-ouve à certains toutes les femmes pua- deux qualité;s maîtresses : parfois le soi-t de l'innoceat à celui du co)upable,
joui-s de l'année formant des gi-oupes à par-t et deïs le dévouement et l'tidustr-ie, qu'elle po iîýèdo avec fait double victime ; elle voudr-a pat-taget- le
Processions qu'une doub!e haie de spectateut-s une égale intensité, à lat dernièr-e puissance. Si déshonneur, la peine de fson compagnon, foi-a
regar-de cui-ieusement défiler, pi-omentant des la vei-tu recevait sa 1éompense sut- cette te,<ue, a-,enouilleî- ses enfants et pr-ier-a penudant le pro-
SYmlboles assut-émenttrespectables, mails exo-. les pt-ix M>)ntyoti et leiuoièî-es sei-aient chez cè.3, et ir-a, voilée de noit-, se pr-oster-net- dans quel-
tiques; tantôt c'est la cocarde tr-icolor-e, tantôt la nous un ar-ticle f-rt or-dinait-e et non l'exception que sanctuaire écar-té pou!- i-épandt-e son &-me avec
bat-pe et le tr-èfle ver-t, d'autt-es fois le chai-don comme ailleurs. ses larmes aux pieds du Chr-ist et de la~ Mèr-e dos§d'Ecosse ou le boutonx de r-e anglais ; cha!1ue Il -y a de la sw Lur de char-ité chez toutesi nos dQ)uleurs, pmndant qu'on tt-aîuiet-a son époux au
gi-ouipe a son saint à lui tout seul et n'en démor-d femmes. Toutes les vocations de l'existence sont pénitenciet- ou à l'échafau 1.


